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Par Joseph Sakala

Dans Esther 9:29-32, nous lisons :  « La reine Esther,  fille d’Abichaïl,  et  le Juif
Mardochée, écrivirent avec toute leur autorité, pour confirmer une seconde fois
cette lettre sur les Purim. Et on envoya des lettres à tous les Juifs, dans les cent
vingt-sept  provinces  du  royaume  d’Assuérus,  avec  des  paroles  de  paix  et  de
fidélité, pour établir ces jours de Purim en leur saison, comme le Juif Mardochée et
la reine Esther les avaient établis pour eux, et comme ils les avaient établis pour
eux-mêmes  et  pour  leur  postérité,  à  l’occasion  de  leurs  jeûnes  et  de  leurs
lamentations. Ainsi l’ordre d’Esther confirma cette institution des Purim, comme
cela est écrit dans le livre. »

Le livre d’Esther est vraiment unique en ce sens qu’il ne contient aucune mention
explicite de Dieu. Pourtant, la main de Dieu est plus évidente dans ce livre que
presque partout ailleurs. Ce fut après leur remarquable délivrance du génocide qui
avait été monté contre eux par Haman que Mardochée écrivit ses paroles de paix et
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de fidélité à tous les Juifs pour établir une fête annuelle afin de commémorer leur
victoire providentielle de paix avec leurs ennemis, avec le triomphe de la vérité sur
le mal et la séduction. Cette incisive combinaison de paroles, « paix et sûreté », fut
également  utilisée  par  Ézéchias,  dans  2  Rois  20:18-19,  lorsque le  prophète  lui
annonça : « On prendra même de tes fils qui seront issus de toi et que tu auras
engendrés,  pour être eunuques dans le  palais  du roi  de Babylone.  Et  Ézéchias
répondit à Ésaïe : La parole de l’Éternel, que tu as prononcée, est bonne ! Et il
ajouta : N’y aura-t-il pas paix et sûreté pendant mes jours ? »

Dieu a pareillement promis à Son peuple : « Quand on ira combattre les Caldéens et
qu’elles seront remplies des cadavres des hommes que je frapperai dans ma colère
et dans ma fureur, et à cause de toute la méchanceté desquels je cacherai ma face à
cette ville : voici, je leur donnerai la guérison et la santé ; je les guérirai, je leur
découvrirai une abondance de paix et de vérité ; Je ramènerai les captifs de Juda et
les captifs d’Israël ; et je les rétablirai comme auparavant. Et je les nettoierai de
toute iniquité qu’ils ont commise contre moi ; je pardonnerai toutes les iniquités par
lesquelles ils ont péché et se sont révoltés contre moi » (Jérémie 33:5-8).

Finalement, au travers de Zacharie 8:18-19 : « La parole de l’Éternel des armées me
fut adressée, en ces mots : Ainsi a dit l’Éternel des armées : Le jeûne du quatrième
mois, le jeûne du cinquième, le jeûne du septième, et le jeûne du dixième mois
deviendront  pour  la  maison de Juda  des  jours  de joie  et  d’allégresse,  et  des
solennités heureuses. Mais aimez la vérité et la paix. » Les hommes ont désiré la
paix au travers des siècles, mais la paix se fait élusive. Après la soi-disant « guerre
pour éliminer toutes les guerres » (la Première Guerre Mondiale de 1914 à 1918), le
Jour  de  l’Armistice  fut  établi  pour  célébrer  la  paix  durable  que  la  guerre  a
supposément sécurisée. Maintenant, ce jour est appelé Jour des Vétérans, encore un
jour d’honneur, mais loin d’un jour de paix et de sûreté. La vraie paix ne peut
durer que par la vérité.

Alors que Dieu ne fut jamais nommé dans le livre d’Esther, Dieu était là ! Les paroles
de  Mardochée  parlaient  implicitement  de  Notre-Seigneur  Jésus-Christ.  Car  la
véritable paix ne viendra que lorsque les hommes accepteront l’authentique vérité. Il
faudra la formation du caractère et de la personnalité de certains humains. Un des
plus  beaux dictons  qui  existent  déclare  :  «  Pour  chaque puissance,  il  y  a  une



faiblesse ; et pour chaque faiblesse, il y a une puissance. » Alors que ce dicton offre
plusieurs applications possibles, celle où il se révèle très efficace est dans l’étude de
la personnalité humaine, et comment le caractère humain y est reconnu. Cela vous
surprend-il  que la Bible nous en dise beaucoup sur la façon dont les deux sont
reliés ? D’abord, définissons nos termes. Généralement, lorsque nous parlons de
personnalité, c’est ce qui concerne toute la personne : son caractère intérieur
comme son apparence  extérieure.  Alors,  l’apparence extérieure et  le  caractère
intérieur sont ces deux choses qui constituent la personnalité de quelqu’un.

La Bible utilise habituellement cette même évaluation. Lorsque le prophète Samuel
cherchait un successeur pour le roi Saül parmi les fils d’Isaï, il croyait que son plus
vieux fils, Éliab, serait le choix de Dieu. « Et comme ils entraient, il vit Éliab, et dit
en lui-même : Certainement l’oint de l’Éternel est devant lui. Mais l’Éternel dit à
Samuel : Ne prends point garde à son visage, ni à la grandeur de sa taille ; car je
l’ai rejeté. L’Éternel ne regarde point à ce que l’homme regarde ; l’homme regarde
à ce qui paraît aux yeux ; mais l’Éternel regarde au cœur » (1 Samuel 16:6-7).

La personnalité est un ensemble stable de caractéristiques et de tendances qui
déterminent les différences du comportement, des pensées, des sensations et des
actions de la personne ; elles ont une continuité dans le temps et peuvent être
facilement comprises comme le seul résultat des pressions sociales du moment. Les
pensées, les sensations et les actions en termes bibliques ont leurs racines dans
l’esprit, l’âme et le corps d’un individu. Paul nous déclare : « que le Dieu de paix
vous sanctifie lui-même tout entiers, et que tout ce qui est en vous, l’esprit, l’âme et
le corps, soit conservé irrépréhensible lors de l’avènement de notre Seigneur Jésus-
Christ  !  Celui  qui  vous a  appelés,  est  fidèle,  et  il  le  fera »  (1  Thessaloniciens
5:23-24).

La  personnalité,  qui  devient  l’expression  individuelle  de  l’esprit  humain,  est
partiellement enracinée dans la manière que l’esprit en homme travaille avec le
cerveau  de  l’homme.  Regardons  seulement  trois  exemples  de  la  Bible.  Dans  1
Corinthiens 2:11, Paul nous dit : « Car qui est-ce qui connaît ce qui est en l’homme,
si ce n’est l’esprit de l’homme qui est en lui ? De même aussi, personne ne connaît
ce qui est en Dieu, si ce n’est l’Esprit de Dieu. » Et, dans Psaume 77:6-9, nous
lisons : « Je pensais aux jours d’autrefois, aux années des temps passés. Je me



rappelais  mes  mélodies  de  la  nuit  ;  je  méditais  en  mon cœur,  et  mon esprit
examinait.  Le  Seigneur  rejettera-t-il  pour  toujours,  ne  sera-t-il  plus  désormais
propice ? Sa bonté a-t-elle cessé pour toujours ? Sa parole a-t-elle pris fin pour tous
les âges ? » Et finalement, dans Daniel 4:4, nous voyons : « Moi, Nébucadnetsar,
j’étais tranquille dans ma maison, et florissant dans mon palais. J’eus un songe qui
m’épouvanta,  et  mes pensées sur ma couche  et  les  visions de ma tête me
troublèrent. »

Mais ça va au-delà de cela,  si  nous prenons comme exemple ce que Paul nous
déclare au sujet de la chair et de ses tendances, dans Romains 7:1-4 où nous lisons :
« Frères, ne savez-vous pas, (car je parle à des personnes qui connaissent la loi,) que
la loi n’a de pouvoir sur l’homme que pendant qu’il est en vie ? En effet, la femme
qui est mariée, est liée par la loi à son mari, tant qu’il est vivant ; mais si le mari
meurt, elle est dégagée de la loi du mari. Si donc, durant la vie de son mari, elle
épouse un autre homme, elle sera appelée adultère ; mais si son mari meurt, elle
est affranchie de la loi, de sorte qu’elle n’est point adultère, si elle épouse un
autre homme. Ainsi donc, vous aussi, mes frères, vous êtes morts à la loi, par le
corps de Christ, pour être à un autre, savoir, à celui qui est ressuscité des morts,
afin que nous portions des fruits pour Dieu. »

Cela implique tout ce que nous pouvons décider en tant qu’humains en esprit, en
âme et en corps. Les meilleurs modèles scientifiques de personnalité humaine se
reflètent dans la vérité biblique, même si les gens ne prennent pas la Bible comme
leur fondation philosophique. Également, l’Église de Laodicée, qui était parmi les
sept Églises en Asie, ayant le plus gros problème, fut encouragée par Jésus à avoir
du zèle et à se repentir de ce qui était essentiellement une faiblesse de personnalité
morale.

Jésus déclare à Jean : « Écris aussi à l’ange de l’Église de LAODICÉE : Voici ce que
dit l’Amen, le Témoin fidèle et véritable, le Principe de la création de Dieu : Je
connais tes œuvres ; je sais que tu n’es ni froid ni bouillant. Oh ! si tu étais froid ou
bouillant ! Ainsi, parce que tu es tiède, ni froid, ni bouillant, je te vomirai de ma
bouche. Car tu dis : Je suis riche, je me suis enrichi, et je n’ai besoin de rien ; et tu
ne connais pas que tu es malheureux, et misérable, et pauvre, et aveugle, et nu. Je te
conseille d’acheter de moi de l’or éprouvé par le feu, pour devenir riche ; et des



vêtements blancs, pour être vêtu, et que la honte de ta nudité ne paraisse point, et
un collyre pour oindre tes yeux, afin que tu voies. Je reprends et je châtie tous ceux
que j’aime ; aie donc du zèle, et te repens. Voici, je me tiens à la porte, et je
frappe ; si quelqu’un entend ma voix et m’ouvre la porte, j’entrerai chez lui, et je
souperai avec lui, et lui avec moi. Celui qui vaincra, je le ferai asseoir avec moi sur
mon trône, comme moi j’ai vaincu et suis assis avec mon Père sur son trône. Que
celui qui a des oreilles, écoute ce que l’Esprit dit aux Églises » (Apocalypse 3:14-22).

Le monde a tendance à faire des compromis pour avoir la paix avec les autres, tout
comme Laodicée, mais peut exercer son caractère pour ne pas le faire. Encore une
fois, la Bible et la science le confirment. Lorsqu’ils sont obligés de prendre une
décision morale, il est presque impossible pour ces gens de dévier de cette décision.
Le problème est de les convaincre de rester fermes au tout début ! En réalité, le
caractère est ce qu’on peut faire avec notre personnalité. De reconnaître que pour
chaque force, il y a une faiblesse, et pour chaque faiblesse, une force. Cela devient
une motivation puissante pour changer, sans pour autant se décourager. Cependant,
pour changer en ce que Dieu S’attend de nous, cela prend plus que ce que l’esprit,
l’âme  et  le  corps  humain  sont  capables.  Cela  prend  le  Saint-Esprit  divin  et
l’exercice de cet Esprit pour nous mener vers le caractère divin et notre équilibre
personnel.

L’apôtre  Paul  nous  l’enseigne  très  bien,  dans  Romains  12:1-2,  lorsqu’il  nous
déclare : « Je vous exhorte donc, frères, par les compassions de Dieu, à offrir vos
corps en sacrifice vivant, saint, agréable à Dieu, c’est votre culte raisonnable. Et
ne  vous  conformez  point  au  présent  siècle,  mais  soyez  transformés  par  le
renouvellement de votre esprit, afin que vous éprouviez que la volonté de Dieu est
bonne,  agréable  et  parfaite.  »  Pensez-vous  sérieusement  faire  un  tel
changement ? Lisez votre Bible qui vous indiquera ce qu’il faut faire pour rendre
cela possible. Dieu a même voulu mettre certaines de ces personnes en évidence
dans la Bible.

Dans  Romains  16:1-8,  Paul  nous  :  « Recommande Phœbé,  notre  sœur,  qui  est
diaconesse de l’Église de Cenchrées ; afin que vous la receviez dans le Seigneur,
d’une manière digne des Saints ; et que vous l’assistiez dans toutes les choses où
elle aurait besoin de vous ; car elle a reçu chez elle plusieurs personnes, et moi en



particulier. Saluez Priscille et Aquilas, mes compagnons d’œuvre en Jésus-Christ, et
qui ont exposé leur vie pour la mienne ; et ce n’est pas moi seul qui leur rends
grâces, mais encore toutes les Églises des Gentils. Saluez aussi l’Église qui est
dans leur maison. Saluez Épaïnète, mon bien-aimé, et qui le premier de l’Achaïe
s’est converti à Christ. Saluez Marie, qui a pris beaucoup de peine pour nous. Saluez
Andronicus  et  Junie,  mes  parents,  et  mes  compagnons  de  captivité.  Ils  sont
considérables parmi les apôtres, et même ils ont cru en Christ avant moi. Saluez
Amplias, mon bien-aimé dans le Seigneur. » Cela n’est qu’un échantillonnage des
gens qui ont été baptisés en Christ.

Une information est incluse au sujet de quelques-uns, mais il y une raison toute
spéciale  pour  laquelle  Dieu  a  voulu  inclure  les  noms  de  ces  personnes  moins
connues dans Son Livre de Vie. Dieu a voulu nous assurer qu’Il est intéressé à bien
plus qu’Abraham, Daniel, Pierre, Paul et d’autres grandes personnalités dans Son
Royaume. Cela veut dire également les Robert, les Roch, les Agathe et une multitude
d’autres dans Sa Famille spirituelle. Il y aura des milliards de noms inscrits : « mais
ceux-là  seuls  qui  sont  écrits  dans le  livre  de vie  de l’Agneau »  seront  sauvés.
(Apocalypse 21:27). Dieu en appelle continuellement et : « Le portier lui ouvre, et les
brebis entendent sa voix ; il appelle ses propres brebis par leur nom, et il les mène
dehors. Et quand il a mené dehors ses propres brebis, il marche devant elles, et les
brebis le suivent, parce qu’elles connaissent sa voix » (Jean 10:2-4).

Ceux-là  seront  inscrits  dans  Son  Livre,  ce  qui  nous  garantit  la  vie  éternelle.
« Puisque nous ne regardons point aux choses visibles, mais aux invisibles ; car les
choses  visibles  sont  pour  un temps,  mais  les  invisibles  sont  éternelles  »,  nous
déclare  Paul,  dans  2  Corinthiens  4:18.  Un  des  handicaps  les  plus  difficiles  à
surmonter pour un chrétien ou une chrétienne, c’est la myopie spirituelle. Il est
facile  de  voir  les  choses  temporelles,  mais  difficile  de  méditer  sur  les  choses
éternelles. Paul cependant, au travers d’une vie extrêmement occupée et temporelle,
réussit malgré tout à garder sa vision de la vie éternelle vers laquelle il fut appelé.
La rédemption merveilleuse que Christ a effectuée pour nous avec Son sang n’est
rien d’autre que la rédemption éternelle. C’est d’ailleurs ce que Paul nous déclare,
dans Hébreux 9:11-12 : « Mais Christ, étant venu comme souverain Sacrificateur des
biens à venir, ayant passé par un tabernacle plus grand et plus parfait, qui n’a
point été fait de main d’homme, c’est-à-dire, qui n’est point de cette création, est



entré une seule fois dans le saint des saints, non avec le sang des boucs et des
veaux, mais avec son propre sang, ayant obtenu une rédemption éternelle. »

Ainsi : « ayant été rendu parfait, il est devenu l’auteur du salut éternel pour tous
ceux qui lui obéissent ; Dieu l’ayant déclaré souverain Sacrificateur, selon l’ordre
de  Melchisédec  »  (Hébreux  5:9-10).  «  C’est  pourquoi  il  est  Médiateur  d’une
nouvelle alliance, afin que, la mort intervenant pour l’expiation des péchés commis
sous  la  première  alliance,  ceux  qui  sont  appelés,  reçoivent  la  promesse  de
l’héritage éternel » (Hébreux 9:15). Il est sûrement : « le Dieu de toute grâce, qui
nous a appelés à sa gloire éternelle en Jésus-Christ, après que vous aurez un peu
souffert, vous rende parfaits, fermes, forts et inébranlables » (1 Pierre 5:10). Afin
que, lorsque vous mourrez, Il vous reçoive dans les tabernacles éternels.

Toutes ces promesses sont éternelles :  la rédemption éternelle, le salut éternel,
l’héritage éternel, les tabernacles éternels et la gloire éternelle qui sont d’une valeur
infiniment plus grande que les choses temporelles qui encombrent notre esprit et
limitent présentement nos buts. Ils font tous partie de notre vie éternelle, déjà reçue
au travers de notre foi  en Christ.  Il  est  significatif  que le terme vie éternelle
[paraisse] pas moins de 44 fois dans le Nouveau Testament ; alors, si Dieu en parle
souvent, nous devrions en parler également. La toute première chose mentionnée
dans la Bible est l’alliance éternelle que Dieu a faite avec tous les hommes.

Nous découvrons, dans Genèse 9:16, que : « L’arc sera donc dans les nuées, et je le
regarderai,  pour me souvenir de l’alliance éternelle entre Dieu et tout être
vivant, de toute chair qui est sur la terre. » Et la dernière se trouve dans Apocalypse
14:6-7 : « Et je vis un autre ange qui volait au milieu du ciel, portant l’Évangile
éternel, pour l’annoncer à ceux qui habitent sur la terre, à toute nation, et tribu, et
langue, et peuple, en disant d’une voix forte : Craignez Dieu, et lui donnez gloire, car
l’heure de son jugement est venue ; et adorez celui qui a fait le ciel, la terre, la mer,
et les sources des eaux. » Ce que Dieu cherche chez ceux qui Lui sont agréables,
c’est la conformité avec Lui.

« Car ceux qu’il a connus d’avance, il les a aussi prédestinés à être conformes à
l’image de son Fils, afin que celui-ci soit le premier-né de plusieurs frères ; et ceux
qu’il a prédestinés, il les a aussi appelés ; et ceux qu’il a appelés, il les a aussi



justifiés ; et ceux qu’il a justifiés, il les a aussi glorifiés », nous assure Paul, dans
Romains 8:29-30. Un des plus grands dangers auxquelles les chrétiens font face,
néanmoins, c’est la tentation de devenir conforme aux choses du monde qui nous
entoure, détruisant ainsi leur témoignage pour le Seigneur. On nous commande
donc, dans Romains 12:2 : « ne vous conformez point au présent siècle, mais soyez
transformés par le renouvellement de votre esprit, afin que vous éprouviez que la
volonté de Dieu est bonne, agréable et parfaite. »  Personne ne peut servir deux
maîtres, et l’énorme privilège du croyant est de devenir conforme, non à un monde
mourant, mais à un Christ vivant.

Mais nous devons premièrement être conformes à Sa mort, en nous laissant mourir
à ce monde et à ses standards. Le plus grand désir de Paul était de gagner Christ.
«  Bien  plus,  je  regarde  toutes  choses  comme  une  perte,  en  comparaison  de
l’excellence de la connaissance de Jésus-Christ mon Seigneur, pour qui j’ai perdu
toutes choses, et je les regarde comme des ordures, afin que je gagne Christ, et
que je sois trouvé en lui, ayant, non point ma justice, celle qui vient de la loi, mais
celle qui s’obtient par la foi en Christ, la justice de Dieu par la foi ; afin que je
connaisse  Christ,  et  l’efficace  de  sa  résurrection,  et  la  communion  de  ses
souffrances, en devenant conforme à lui dans sa mort ; pour parvenir, si je puis, à la
résurrection des morts » (Philippiens 3:8-11).

La mort est néanmoins loin d’être la fin pour nous. Car, lorsque Christ reviendra :
« Pour nous, nous sommes citoyens des cieux ; d’où nous attendons aussi le Sauveur,
le Seigneur Jésus-Christ, Qui transformera le corps de notre humiliation, pour le
rendre conforme au corps de sa gloire,  selon le pouvoir qu’il a de s’assujettir
toutes choses »  (Philippiens 3:20-21). Ces corps corruptibles dans lesquels nous
vivons seront un jour changés. Tout comme Jésus fut ressuscité de la mort, nous
aussi nous ressusciterons, et nos corps, comme le Sien, vivront éternellement.
Même cette merveilleuse perspective de l’éternité n’est cependant pas le meilleur,
car, non seulement nos corps seront immortels comme le Sien, mais nous serons
semblables à Lui en sainteté, semblables à Lui en amour et semblables à Lui en
sagesse.

« Bien-aimés, nous sommes à présent enfants de Dieu, et ce que nous serons n’a pas
encore été manifesté ; mais nous savons que quand il sera manifesté, nous serons



semblables à lui, parce que nous le verrons tel qu’il est. Et quiconque a cette
espérance en Lui, se purifie lui-même, comme Lui est pur » (1 Jean 3:2-3). Selon ces
paroles, nous sommes prédestinés actuellement à être conformés à l’image de
Son Fils. Comme le disait si bien Paul, dans  Philippiens 2:16 : « En sorte qu’au jour
de Christ, je puisse me glorifier de n’avoir point couru en vain, ni travaillé en vain. »
Il y a une si belle corrélation entre la Parole vivante de Christ et la Parole écrite de
la Bible que certaines Écritures pourraient bien s’appliquer à nous. Tel est le cas
dans l’épître aux Philippiens où on les exhorte à tenir ferme à la Parole de vie que
nous pourrions présumer être, soit Christ la Parole vivante, ou les Écritures qui
parlent de vie éternelle.

Le  même sens  pourrait  être  discerné  dans  2  Timothée  4:2,  où  Paul  déclare  :
« Prêche la parole, insiste en temps et hors de temps, reprends, censure, exhorte en
toute patience, et en instruisant », et, dans Hébreux 4:12-13, où nous lisons : « Car
la parole de Dieu est vivante, et efficace, et plus pénétrante qu’aucune épée à deux
tranchants, perçant jusqu’à la division de l’âme et de l’esprit, des jointures et des
mœlles,  et  jugeant des pensées et  des intentions du cœur ;  et  il  n’y a aucune
créature qui soit cachée devant Lui, mais toutes choses sont nues et entièrement
découvertes aux yeux de celui auquel nous devons rendre compte. »

En effet,  il  y  a plusieurs belles paroles qui  sont appliquées,  dans la Bible,  aux
ministères de Jésus et des Écritures pour la vie du croyant. Par exemple : « Jésus
parla encore au peuple, et dit : Je suis la lumière du monde ; celui qui me suit ne
marchera point dans les ténèbres, mais il aura la lumière de la vie » (Jean 8:12),
mais également : « Car le commandement est une lampe, l’enseignement est une
lumière, et les corrections propres à instruire sont le chemin de la vie » (Proverbes
6:23). Jésus a déclaré, dans Jean 6:35 : « Je suis le pain de vie ; celui qui vient à moi
n’aura jamais faim, et celui qui croit en moi n’aura jamais soif. » Mais Il a aussi dit :
« Il est écrit : L’homme ne vivra pas seulement de pain, mais de toute parole de
Dieu » (Luc 4:4).

Le Seigneur Jésus a déclaré, dans Jean 7:37 : « Si quelqu’un a soif, qu’il vienne à
moi, et qu’il boive. » Mais Dieu a également déclaré, dans Esaïe 55:10-11 : « Car,
comme la pluie et la neige descendent des cieux, et n’y retournent pas sans avoir
arrosé et fécondé la terre et l’avoir fait produire, pour donner de la semence au



semeur et du pain à celui qui mange, ainsi en est-il de ma parole, qui sort de ma
bouche ; elle ne retourne pas à moi sans effet, sans avoir fait ce que j’ai voulu, et
accompli l’œuvre pour laquelle je l’ai envoyée.»  Les deux déclarations sont
émises comme étant la personnification même de la vérité. Jésus a dit : « Je suis le
chemin, la vérité et la vie ; personne ne vient au Père que par moi » (Jean 14:6). Et
lorsqu’Il a prié au Père pour Ses disciples, Jésus a déclaré : « Sanctifie-les par ta
vérité ; ta parole est la vérité » (Jean 17:17). Finalement, les deux Paroles doivent
être reçues.

« C’est pourquoi, vous dépouillant de toute souillure et des excès de la malice,
recevez avec douceur la parole qui est plantée en vous, qui peut sauver vos
âmes. Mettez en pratique la parole, et ne vous bornez pas à l’écouter, en vous
trompant vous-mêmes par de faux raisonnements. Car, si quelqu’un écoute la parole,
et ne la met point en pratique, il est semblable à un homme qui regarde dans un
miroir son visage naturel ; et qui, dès qu’il s’est regardé, s’en va, et oublie aussitôt
quel il était. Mais celui qui aura plongé ses regards dans la loi parfaite, celle de la
liberté, et qui aura persévéré, n’étant pas un auditeur oublieux, mais pratiquant les
œuvres, celui-là sera heureux dans ce qu’il aura fait » (Jacques 1:21-25).

Jean 1:12-14 nous confirme : « Mais à tous ceux qui l’ont reçu, il leur a donné le
droit d’être faits enfants de Dieu, savoir, à ceux qui croient en son nom, qui ne sont
point nés du sang, ni de la volonté de la chair, ni de la volonté de l’homme, mais de
Dieu. Et la Parole a été faite chair, et a habité parmi nous, pleine de grâce et de
vérité, et nous avons contemplé sa gloire, une gloire comme celle du Fils unique
venu du Père. » « Or, à Celui qui peut faire, par la puissance qui agit en nous,
infiniment plus que tout ce que nous demandons et que nous pensons ; à Lui soit la
gloire dans l’Église, par Jésus-Christ, dans tous les âges, aux siècles des siècles !
Amen », nous dit Paul, dans Éphésiens 3:20-21.

En dépit de l’arrogant orgueil de l’homme, celui-ci est incapable de se sauver lui-
même, ou de se rendre acceptable à Dieu. Voilà pourquoi l’homme n’est pas capable
de  vaincre  le  péché,  ni  de  vaincre  la  mort.  Mais  Dieu  est  capable  !  Le  mot
« capable  »,  dunamai  en  grec,  est  relativement  proche du mot  «  puissance »,
dunamis en grec, en parlant d’une dynamique spirituelle de Dieu. Car Dieu est Tout-
puissant, Sa prédisposition est sans limite et Sa puissance travaille avec force en



nous.  «  C’est  pourquoi  aussi  il  [Jésus]  peut  sauver  parfaitement  ceux  qui
s’approchent de Dieu par lui, étant toujours vivant pour intercéder en leur faveur »
(Hébreux 7:25). Parce que l’Évangile de Christ : « c’est la puissance de Dieu, pour le
salut de tous ceux qui croient, du Juif d’abord, du Grec ensuite. Car en lui la justice
de Dieu est révélée de foi en foi, selon qu’il est écrit : Le juste vivra par la foi »
(Romains 1:16-17). Et : « à celui qui peut vous affermir selon mon Évangile et la
prédication de Jésus-Christ, selon la révélation du mystère caché pendant plusieurs
siècles, mais présentement manifesté par les écrits des prophètes, selon l’ordre du
Dieu éternel, et annoncé à toutes les nations, afin qu’elles obéissent à la foi ; à Dieu
seul sage soit la gloire dans tous les siècles, par Jésus-Christ ! Amen » (Romains
16:25-27).

Même lorsque les grands troubles et les tentations commencent, Dieu est capable.
« C’est pourquoi il a fallu qu’il devînt semblable en toutes choses à ses frères ; afin
qu’il  fût un souverain Sacrificateur, miséricordieux, et fidèle dans les choses de
Dieu, pour expier les péchés du peuple. Car, ayant été tenté dans ce qu’il a souffert,
il peut secourir ceux qui sont tentés » (Hébreux 2:17-18). « Or, à celui qui peut vous
préserver de toute chute, et vous faire comparaître sans tache et dans la joie en sa
glorieuse présence, à Dieu, seul sage, notre Sauveur, soient gloire et magnificence,
force et puissance, et maintenant et dans tous les siècles ! Amen » (Jude 1:24-25). En
effet, Dieu est capable de rencontrer tous les besoins de notre vie et même de nous
utiliser à Son service.

« Et Dieu est puissant pour vous combler de toutes sortes de grâces, afin qu’ayant
toujours tout ce qui vous est nécessaire, vous abondiez en toutes sortes de bonnes
œuvres, selon qu’il  est écrit :  Il  a répandu, il  a donné aux pauvres ;  sa justice
demeure éternellement » (2 Corinthiens 9:8). Somme toute, dans 2 Timothée 1:12,
Paul nous dit : « C’est pour cela aussi que je souffre ces choses ; mais je n’en ai point
honte, car je sais en qui j’ai cru, et je suis persuadé que par sa puissance il gardera
mon dépôt jusqu’à ce jour-là. » Ce jour viendra sûrement, mais Dieu nous donnera
des corps glorieux. Car Dieu : « transformera le corps de notre humiliation, pour le
rendre conforme au corps de sa gloire,  selon le pouvoir qu’il a de s’assujettir
toutes choses » (Philippiens 3:21).


